
jtmwm t» séance dn SI courant, la Chambre de 
1 1 1 de Roubaix, voulant encourager la 
• Calaer de Chômage •. œuvre de prévoyance et 
d'éducation, a décide do lui renouveler, mais a 
titre exceptionnel, «on subside de 1 » francs, ^ette 

social >. comme Ils T avalent été invité», constitue 
une subvention appréciable, et pour les chômeurs 
prévoyants. d'agréables étrennes 

Ce nouvel avantage ne pourra qu'amener de non-
adhéreots a cette Caisse, qui s'enrichit cha

înée, tout en donnant généralement 300 0/0 
'toute ri pteun. 

veaux ai 

i » ïo 

CYSOINO 
CAMPHINENPÊVÊLE 

m grange détruits par un incendia 
TRENTE MILLE FRANCS DE DECATS 

U n incendie a éclaté dans la soirée de sa
medi, à Camphin-en-Pévè le , détruisant com
plètement la g r a n g e de M. François Chuf-
fart, cult ivateur, au pavé de l 'Egl i se . 

L a ferme de M. ChurTart est disposée e n 
un ras te quadrilataire et les bât iments s e 
succèdent les uns aux autres. 

Vers 6 heures , la b o n n e - d e v a n t faire une 
«ourse, aperçut la première que le feu se 
trouva,t dans la g r a n g e . D e suite , elle pré
vint s e s patrons et l'on organi sa prompte-
ment un service de secours. 

Déjà le fléau avait trouvé une proie facile 
dans les bottes de b lé et d'avoine qui t e 
trouvaient e m m a g a s i n é e s . Bientôt res Pannes 
volèrent e n éclats e t dos briques tombèrent 
sur le sol. 

Le ciel était éclairé de vives lueurs rou-
geàtres , qu'on a/perçut ide Ba i s i eux et de 
Willcms. 

Los pompiers ayant é té prévenus , vinrent 
prêter leur concours qui , dans la circr»n,tan
ce, fut très ut i le . Il s 'ag i s sa i t e n cT»t de 
préserver le corps de log i s , l es établcs et 
les écuries qui étaient m e n a c é s du m ê m e sort 
<iuc la g r a n g e . 

T o u s les h o m m e s présents — et il s'en 
trouvait beaucoup — déployèrent une éner
g i e extraordinaire , d e s lances étaient diri
g é e s de tout côté , mais le feu n'en continuait 
pas moins Ses ravages. Bientôt la g r a n g e 
toute entière fut détruite, mais o n put pré
server ics bâtiments y attenant. 

Il est très difficile d'apprécier exarStc 
le chiffre des dégâts , une e\j>ertise sera 
iiour le fixer, il semble rependant certain q u e , ' 
la perte s'élèvera à une s o m m e d'au moin 
-o.ooo franrs. U n e assurance, couvre la tota
lité des dégâts . 

On nous fait obsci-ver qu'il y a 17 a n s , •» 
re /me époque, pareil s inistre s'était présen
té, dans- la m ê m e ferme. 

TOURCOIHgl 
Le Budget de 1912 

LE RAPPORT DU MAIRE 
Après les observat ions généra les sur la 

présent. it ion d u budget , le rapport du maire 
e x a m i n e les différentes modifications qu' i l 
présente en recettes et en d é p e n - e s . 

Il e n v i s a g e d'abord les recettes ordinaires. 

L E S C E N T I M E S C O M M U N A U X 
La valeur du cent ime communal passe de 

11.052,80, à I J . M I I , 5S ; il s'en suit une ma
joration correspondante dans la perception 
des ccn-.imes ordinaires qui s élève pour l'en
s e m b l e à 1150 1rs t>8. ' 

L'OCTROI 
N o u s enreg i s trons avec satisfaction la mar

c h e ascendante de nos recettes d'octroi. 
D'après l es résultats que nous c o n n a i s s o n s 
a l'heure actuelle sur le rendement de l'exer
cice en cours, le. produit atteindrait 1.075.000 
francs, apportant ainsi une bonification d'en
viron 125.000 francs sur la prévision qui est 
de 1 850.000 frs. Toute fo i s , pour éviter des 
mécomptes , nous devons observer une cer
taine réserve e n cette matière sujette à (les 
fluctuations très sens ib les , subordonnées à 
l-i marche des affaire'; ; nous croyons être 
d a n , la jus te mesure en prévoyant une recet
te do 1.030.000 francs. 

Notons les majorat ions aux articles sui
vants : 

Art. 14. Locat ion des locaux de l'Abattoir 
500 frs ; Art. 15. Droit de chevi l le , 500 frs : 
Art. 19. Produit des bureaux de p e s a g e , 
1.000 frs. 

T a n d i s que err-s réduct ions d' importance 
é g a l e sont apportées , savoir : 

Art. 16. Droit de vis i te et de p o i n ç o n n a g e , 
t .ooo frs ; Ar*. 17. Droits de places aux foi
res et marchés , 500 frs ; Art. iS. Location 
des étaux de s halles et de la poissonnerie .400 
frs ; Art. 20. Droit à percevoir à la vente à 
Ja criée , 50 frs ; Art. 21. Location de c h a i s e s 
aux concerts publ ics , 50 francs. 

C e s modifications de détail sont basées sur 
les résultats probables de l 'année en cours. 

L E S H A L L E S 

N o u s sou l ignerons ce nouvel amoindrisse , 
ment du produit de la lcx a'ion des étaux de s 
balles (art. 18). 

La Vil le doit-el le cont inuer à entretenir m 
immeuble qui est auss i dé la issé et qui ne 
1 ouvre m ê m e pas ses frais d'éc la irage et 
d'entretien ? 

Doit-e l le e n v i s a g e r une autre affectat ion? 
N'y aurait-il pas lieu de le transformer en 

grand marché couver; o ù seraient détai l lés 
les articles les plus divers , c o m m e d a n s 
beaucoup d'autres vi l les ? N o u s posons la 
ques t ion devant le Consei l e t devant l'opi
nion. 

Les Retraites Ouvrières 
L'ECHANCE 

DES CARTES ANNUELLES 
L'Inst i tut Social nous communique la note 

' invant f : 
l.'n certain nombre d'assuré* obligatoires nés en

tre le 3 novembre et le 31 décembre n'ont pas en
core procédé a l'échange de leur carte annuelle, 
«*>tt par Ignorance de cette formalité, soit par né
gligence. 

Nous rappelons qoe les cartes annuelles doivent 
rire échangées a la date anniversaire d* naissance 
de l'intéressé. 

U est Important de fairo cet échange en temps 
voulu tant pour l'assuré que pour le patron. 

81 l'assuré continue à apposer des timbres sur 
une carte périmée, la valeur de ces timbres est 
comptée comme versement supplémentaire. 

SI le patron, de son côté, appose des timbres sur 
nne carte périmée, il risque que les versements 
ainsi effectués par lui soient portés au compte de 
son ouvrier pour l'année de valid'té de la carte a 
échanger et qu'il soit tenu d'effectuer sur la nou
velle carte ses versements patronaux complcls pour 
l'année en cours. 

1] appartient donc au patron de vérifier à chaque 
pal* les dates anniversaires de ses ouvriers et d'in
viter ceux dont les cartes sont a échanger a faire 
cet échange dans les délais prescrits, c'est-à-dire 
trois Joors avant ou trois Jours après la date anni
versaire de naissance. 

Le Bureau des retraites à l'Institut Social, est 
ouvert chaque Jour de » heures à midi et de S t 
S heures du soir, le dimanche de 8 h. à midi. 

Toutefois, U sera fermé le 1* Janvier. 

UN PENDU RUE D'ARCOLE. — TJn 
cordonnier Julien Vandersche lden , â g é de 43 
ans, demeurant rue d'Arcole , 11, a été trou
vé pendu hier vers midi , dans le grenier de 
son habitation par sa femme. Aux appels de 
celle-ci des vo i s ins étaient accourus ; l'un 
d'eux s'était empressé de couper la corde, 
m a i s l es so ins étaient inut i les , le malheu
reux avait ce s sé de vivre, on attribue ce sui
c ide à des chagr ins int imes . En effet, le 
cordonnier avant de mettre son funeste pro
je t à exécut ion avait la issé sur la table de 
la cu i s ine , un billet a ins i l ibel lé : c Chère 
feanene, je no fais plus d u bon travail , je te 
d i s adieu ! > 

M. Niedejrst, oonuoiasaire de pol ice du yt 

arrondissement , a fait l e s constatat ions d'u- 1 
sage . • 

ON MENACE LES « RENARDS ». — Un 
ouvrier de l 'us ine munic ipale à gaz, M. Pier
re Claerbaut, â g é de 25 a n s , domici l ié à 
Mouscron, rue des Fi latures , 23 , a porté 
p la inte à l a police contre un certain Albert 
V a n o m m e s l a e g h e , 22 ans , grév is te de la mê
m e us ine , qui lui aurait adressé des menaces . 

Claerbaut prenait son repas au cabaret Pi-
cavet, quand il fut apostrophé par V a n o m 
m e s l a e g h e e n c e s termes : « V o u s ê te s de s 
vauriens ton frère et toi , vous venez rem
placer des grév i s tes , un de ces jours , j'irai 
vous attendre sur le territoire be lge pour 
vous casser la g . . . 

Le même individu parlant d'un autre ou
vrier qui travaille à l 'usine à gaz s'est écrié : 
« Il faudra qu'il rende l es 6 francs , qu'il a 
touchés au syndicat , sans quoi on lui cassera 
son vélo et on lui fichera une bonne tour
née. U n autre ouvrier, M. Alfred Sory, f>o 
ans , demeurant impasse d'Hal luin , au Halot , 
occupé à l'usine à gaz , a été traité de « Ba-
zainc » par V a n o m m e s l a e g h e 

M. Guichard, commissa i re de police du ter 
arrondissement , a c o n s i g n é s e s m e n a c e s d a n s 
un procès-verbal dressé à l a charge de Va
n o m m e s l a e g h e . 

ALIÉNATION PAR LES NOSPICES DE TOUR-
COINO DE DEUX PARCELLES DE TERRAIN, RUE 
OU FLOCON, ET A WATTRCLOS. — Enquete'de 
commodo et inoommodo. — A la suite d'une déli
bération en date du 14 octobre 1911, par laquelle 
la Commission administrative des Hospices de 
Tourcoing sollicite l'autorisation d'aliéner amla-
bloment. au profit de la Société anonyme des ha
bitations à bon marché de Tourcoing, une parcelle 
île terrain de 503 mètres carrés, sise à Tourcoing, 
rue du Flocon, moyennant le prix principal de 
ir, fr. le mètre, carré utile. M. le Préfet du Nord a 
pris un arrêté le 19 décembre 1911. qui dispose que 
le projet, les plans et autres pièces du dossier se
ront soumis a une enquête de commodo et incom-
niodo. 

En conséquence, le mardi 9 janvier 191-3. il" sera 
procédé par un rommissaire nommé a cet effet, 
dans une des salles de la Mairie depuis deux 
heures jusqu'à cinq heures de relevée, à une infor-
ni.ition de commodo et incommodo au sujet de 
l'aliénation dont il s'agit. 

Les personnes qui auraient des observations à 
présenter ou des oppositions à former sont invt-
ées à aller 1rs déposer dans l'information ci-dessus 
nnoneée. 

ne information aura lieu le même jour, aux 
heures et dans la même salle atf sujet de 

•lion, au profit des consorts Salembier. 
part elle de terrain de 118 mètres carrés 48. 
Watlrelos. en bordure du chemin dit « Car

rière Lerustc » et reprise au cadastre sous le nu
méro 1455, moyennant lo prix principal de 4 fr. ta 
mitre carré. 

LA S A N T É D E R O U B A I X . — L'enquête 
du 1 Journal de Roubaix » a constaté qu'on 
revenait aux tentures et aux tapis. Il n'y à 
ricrî, en effet, d 'ant ihygiénique dans les ten
tures pourvu qu'on les fasse nettoyer chaque 
année La maison Rosse l -Motte , 32, rue Saint-
G e o r g e s , à Roubaix , a la spécial i té de ce 
net toyage . r 20348 

L'ASSISTANCE OBLIGATOIRE. — Il est porté à 
la eonnafssance de** intéressés que les mandats de 
décembre seront payes le mardi •_> janvier 1912, de 
huit heures du matin a midi seulement. 

V E N T E RÉCLAME annuel le de coupons 
en V genres . Victor Leduc , 15, PI. Républ ique 

20380 
LE MOUVEMENT DE LA POPULATION ETRAN

GERE s'est cnvrlné du 25 au 30 décembre. 1911, de 
la façon suivante • hommes 11, femmes 8. enfants 
2; départs, hommes 4. femmes C. enfants i. 

F O U R R U R E S . — Grand rabais fin de sai
son . Maison P o u g e t , 7 e* g, r. ijt-Jacqucs, T g . 

:o4r>2d 
LES CHUTES. — Dans l'usine lie M. A. Pollet.' 

rue de Bradford, un débourreur, M. Henri Pica-
vi t. :.G ans, demeurant rue Ingres, a fait une, 
Chili;- en butant contre nne balte. Il a été relevé 
avec une contusion et une entorse du genou gau
che. M le docteur Desbonnet a conclu a un repos 
de trois semaim :. 

— Chez MM. Masure] frères, aux Francs, une bâ-
elonso. Mlle .Mire (liarlet. 1.1 ans 1/2. domiciliée â 
Mouvaux, rai; ftoturet-de-ri3le, est toiubép contre 
un panier. M. loi do, tour Decherf a constaté des 
entorses aux genoux qui nécessiteront un repos de 
qulu jour 

Chëj M. Léon Inllios. boulevard Oambetta, une 
éplurheuse a fait une chute en heurtant un ou
vrier. M. le docteur Lerat a constaté une contu
sion violente de la région dorso-lorabaire. Quinze 
jours de repos. 

LES ACOIDENTS DU TRAVAIL. — Dans l'établis
sement de MM. Leurent. rue dé l'Epine, un car-
denr. M Moïse Benoit. 23 ans, rue de la Manière, 
a eu la main droite prise dans une courroie. 11 en 
est résulié une entorse du poignet qui nécessitera 
un repos de trois semaines. M. le docteur Toule-
monde lui a prescrit un repos de trois semaines. 

— Au iieignage de la Tossêe, une finisseuse, Mlle 
Joséphine ViUette. 51 ans. domiciliée a Roubaix, 
rue de la Barbo d'Or, a eu le médius pris entre 
deux rouleaux en passant un ruban. M. le docteur 
Ballenghien a conclu à un repos de vingt jours. 

— L"n homme de peine. M. Ernest Vamkoutc. 
r.n ans. au service de M. Valentin, entrepreneur de 
de. liarsement a Doii-Sainghin, a eu la main droite 
prise dans la portière d'un wagon. M. le docteur 
Beulqae a relevé une plaie au médius qui nécessi
tera un repos de vinirt Jours. 

— -'A l'usine de M. Jules Desurmor.t fils, rue de 
Bradford. une enraisseusc, Mlle Marie Prat. :i5 ans, 
demeurant rue Lapérousse, s'est fait une entorse 
en prenant un panier. M. le docteur Duratillon lui 
a prescrit un ri.pos de quinze. Jours. 

— A la filature de M. Motte-Dewavrin, rue des 
Aiices. une soigneuse, Mlle Clotilde Dehouvry, II» 
ans. demeurant rue du Halot, s'est fait une plaie 
confine, au pti-d gauche en butant contre une pou
lie, M. le docteur Iiuqiiennoy lui a prescrit UL 
n [Ris de quinze jours. 

— - Au peifnagc de M. Lamon fils, rue du Sentier, 
un débourreur. M. Louis Vercaemer, 38 ans, riomi 
cillé à Iîerkein, a eu le médius droit pris dans une 
carde. M. le docteur Vanneufville a conclu a un 
repos de vingt jours. 

— Chez Dassonville-Dubar fils, rue du Virolois, 
un soigneur. M. Joseph Croqiiison, 34 ans, rue Mi
rabeau, s'est tait une hernie en soulevant un rou
leau M. le docteur Beulquc lui a prescrit un repos 
de vingt jours, 

AUX BAINS MUNICIPAUX. — La direction d is 
nains municipaux avise le public que l'établisse
ment sera fermé demain lundi l" et mardi 2 jan
vier 1912. 

LIS ARRIVAQES AUX HALLES. - Il est arrivé 
aux Halles Centrales; dimanche matin : Pommes 
;:lo kU. ; nommes de terre. Mo U L ; olgnom. 70 kil. ; 
fromages de Camembert, 15 kU.; huîtres, 4 000. 

AUX B A I N S MUNICIPAUX. — La Direction dès 
Bains Municipaux avise le publie que 1 établisse 
ment sera fermé les 1er et 2 janvier 1912 

BOUSBECQUE 
UN BANQUET PLEBISCITAIRE a eu lieu diman

che, à Bousbecquo, au «Café Saint-Martin». M. 
Cyrille Hasbroucq le présidait. M. A. Michel, de 
Roubaix, a fait une coafereace sur les Idées de 
l'appel au peuple et de revision dn la Constitu
tion. 

HALLUIN 

Un Halluinois au Maroc 
L'un de nos conc i toyens , fils de M. Ju les 

Vas t , employé à la Mairie , se trouve actuel
lement , c o m m e infirmier mil i taire , au Maroc. 

Cet homme à qui l'on peut décerner le titre 
de brave, a une carrière mil itaire courte, mais 
noble. Sous-otficier d a n s la métropole , il re
vint, e t se maria. Peu après son union, il de
vint veuf, et à la suite du chagr in éprouvé 
à la mort de sa femme, il contracta un renga
g e m e n t dans la l ég ion é trangère , e n aban
donnant s e s g a l o n s de sous-officiers. 

D u poste sanitaire de Mechra-Safsafa . où il 
se trouve actuel lement , en c a m p a g n e de 
guerre , il vient d'adresser une lettre à s e s 
parents , de laquelle nous extrayons les pas
s a g e s su ivants : 

Je suis en ce noment au pays de la peste, pour 
empéo.ier les Marocains atteints de la terrible 
maladie de passer dans notre territoire ; pour cela 
le service sanitaire a fait former des postes de 
visite sur toute la lijjno frontière de la Uiiaouia, 
U y en a eu quatre du formé* -, Mechc*. Ben Abou 
Boulaouane Mechra Baftafa et Zemmour. Je suis 
comme tu dois l'avoir vu plus haut, à Mechra 
••SaJsaia, à 80 kilomètres plus loin de mon régi
ment qui est resb» à Settah. 

Je suis avec un major des tirailleurs algériens; 
il est, on ne peu pin? charmant avec moi. c'est 
vrai qu'il n'y a en somme que moi et lui d'Euro-

. posas i c i Nous avons avec nous dsoz cavaliers du 

gpum et treize goomiers à pied, plus un caporal 
ues tiimUieuri .joi, lut ausa», est clu pays, e t ou 
cumuler que le major a emmené, soit au total, 
19 tuaila isoles du dernier posta frontière die 4U 
kilomètres. 

Mais aussi c'est un poste a'ixmneur et je crois 
bien que nous aurons encore une médaille en plus 
que les autres, car ici nous lisquo^s not'e j eau 
tous le s jours pour protéger celle des autre» Car 
la peste est aussi terrible que le choléra: c est un 
empoisonnement complet du sanj et lorsque quel-
qu un en ea< atteint, il n'en a que pour iB heuies 
à vwre J\ussi. chtrs pai-jnts, . 'm.u^ \<-us eav«-z 
que maintenant après voue, >! ne me reste plus 
rien sur terre- depuis le jrraiid malheur que j'ai 
éprouvé de la rerte de ma bonne Charlotte, je 
n'ai pas hésité un seul instant à me dévouer pour 
partir comme volontaire pour empêcher cette ma
ladie -J entrer plus avant dans nos camps situés 
dans la CraouH. Ce £eite d'abnégation sera celui 
de ma mort ou celui de mon bonheur futur, car 
si j'en réchappe, j'aurai certainement un avance
ment plus rapide pour regagner mes galons : je 
les veux et je 1-s aurai. 

-A.TJ3C D E U X 

FOURRURES 
K X N A R O S 

M» A F«I RlslKR 
10 rut Fiquirmom. LILLt 
face la H" MOML-GOTKZ 
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CARTES DE VISITE 
Comme chaqut année, la lirrairie du J o u n n l 

de Roubaix ojyre à s«s lecteurs, à l'occasion de la 
Nouvelle ,4nné>, r/e jolies cartes de rinite, oui et 
vendent comme prime, à des conditions ezce-9-

nnelle. 

100 Cvtis ivoire 
Tyragriaaie. 
Csllitraahia.. 
•ravure ili 

100 Cart» mire deuil 
t SO 
3 • 
3 M 

Tyoasraoai». 
Calligraphie. 
Gravure 

Elle fournit également un 
joli Coffret bois contenant : 

100 Cariu iv.ir» 
it I I I Emlippis 

Typographie 1 2î 

I Cartes iioire «mil 
st I I I Emltppn 

3 60 
4 • 
4 0O 

Service, de voitures après le spectacle pour Rou
baix. 

Jeudi 4 janvier, une seule représentation d'un 
des plus grands succès du Théâtre du Gymnase de 
Paris 1300 représentations consécutives) : « Mlle 
Josette, ma femme >, comédie en 4 actes de M. 
de Fiers et G. de Caillavet. On commencera à 8 
heures précises, par c CavalleTia Rusiicana ', 
opéra en 2 tableaux, musique de £ . Maseagni. 

La location <st ouverte pour toutes ces repré
sentations. 

CEHTR ll-CIHÎ I I , ?"'»"'"' 
Au programme le beau film d'art : L'Aiglon. 

Séance continue de 3 h à 10 h. 1/8. Lundi 1". Mar
di 8 et Jeudi 4, nombreuses vues comiques. 203924 

« FAMILY » CINÉli MW
R.u

r.:?,--"u-
Séance continue de 4 a 11 beures. A l'occasion des 

fêtes de l'an, programme extraordinaire, compre
nant des vues de Drames. Comédies, etc., et en-
tr.'autres « La Fille du Régiment » et « Maudite soit 
la guerre •. 

Des fleurs seront offertes aux dames. 80347 

Pour 
vos 

E ^ r j * - Y ] T ' 0 sdr.-v. cher N'tuwelaers, 
U C . v n i I O 5, r. du Collège, Rx. 

Convois Funèbres 
Madame Henri DUQUENNI, née Cléonis DEL. 

PLANQUE, docédée à Roubaix. le 31 décembre 1911, 
dans sa 83"* année, administrée des Sacrements. 
Convoi et Service Solennels le mercredi 3 janvier 
1912, à S h. 1/2, en 1 Eglise du Saoré-Oœur. Vigiles, 
le mardi 2 Janvier, a 6 h. 1,1. L'assemblée, rue do 
l'Ommelet, impasse Balzac, 16. 

Monsieur Ferdinand-Franoois-Maris-Joteph BUL> 
TE AU, Chevalier de l'Ordre de Saint-Grégotre-le-
Granrt. veuf de Daine Augustine CRYMONPREZ, 
pieusement décédé a Roubaix, le 30 décembre 1911, 
dans sa m' année. Messe de Convoi, Lundi 1" «an-
vler, à 8 heures.- Service. Mardi 2 Janvier, à 9 h. 1/2, 
église Saint-Martin, d'où son corps sera conduit au 
cimetière île la ville pour y être inhumé. Vigiles, le 
même Jour, à S heures 1/s. Réunion à lcglise. 20366 

Monsieur Emile VANOEWIELLE, veuf de Dame 
Marie VERHAECHE, décedé à Roubaix. le 29 décem
bre, dans sa 77* année, administré des Sacrements. 
Convoi et Ser\ice Solennels, Mardi 2 Janvier, à 
9 heures, ifUss Saint-Joseph, sa paroisse, d'où son 
corps sera conduit au cimeiière de la ville. Vigiles, 
le même Jour, i l h. 1,1 du soir. Assemblée a la 
maison mortuaire, rue Cadeau. 83, a s h. 3/4. 20378(" 

tique se prêtant à nne large diffusion. Le daman-
der aux bureaust de la c Chronique », 16, rue du 
Plat, Lyon. Eavoi banco contre 0,25. 

Typagraphi» .. 
Calligraphie. 
Gravure 

Dans et* jolis eoffrils j>/m lururus «ue les 
années précédents*, les cartes et les enveloppes 
gardent leur fraîcheur, et quand le coffret «st 
vide il sert agréablement de boite à mouchoirs. 
è gants, à bijoux, ou de boite à ourraae. 

Pour les commandes à expédier 
p*r poste, priera de joindre an man
dat, les Irais de part, sait : 0,30 par 
coffret rani' ; 0,13 par cent cartes; 
pojr recommande, le paquet, 0,10 en 
plus. 

Pour Tourcoing, les commandes 
sont rtçvee SS, ru* Carnot. 

Las ellsnts «ont prit* dt tairt payer à la livrai» 
«on. Toula* cirtM tffbltse» tarant augmentées sut 
raoture de • fr. 7S au «ont, l u pris el-4eseut n'éianl 
consentit qu'on r i i n n du paiement comptant. 

e«&6CiQC'Oeee 'C-c3C€&&G& 

C0MRTS& SPECTACLES 
ROUBAIX 

AU GRAND-THEATRE-HIPPODROME 
Représentations du a Roman d'un jeune 

homme pauvre », CO lurent deux beaux et Tn-s 
atia< hanta spart»cl— que teux donnés hier â l'Hip
podrome, D U lu Tournée George* Zeller. - Lo Ro
man «l'un jeune ..«nume pauvre >, pièce en >̂ acte* 
ei 7 tableaux, d'Octave Feuillet, est une de ces 
(cuvTts iiiixfiurlies lts années n'enlevait rien no 
le'fir t " * • • 
mi nia 
privilêtfp d'Être admire* i!" tous le* icmpa comme 
aussi les caractères veuies et intéressés qui y Jiip.t-
ra.---.-eut également se retivureat a loutei les eiio-
gues. 

Lis spectateurs de la matinée et rte In soirée de 
dimanche &e sont vivenieur Intéresses aux i*rii-''-
ties de"(la pàcee, dont plusieurs les ont proton lé-
ment impressionnés. 

L interprétai ion a été d'ailleurs •ensationnc-He, 
reproduisant avec une expression Intense Je came-
té ru émotionnnnt des sltuatioiui el mettant en re
liefs accentues les contrastes qui résultent de l'op
position (ies sentiments. 

Mllfl Aimée Ziska fut nne V.irT'ierife sympa
thique et expressive ; Mme Du Mcsnil perwnnifla 
Mme Larcque avec là digne ci nom*' «Implicite cnil 
»M la caractéristique du rôle : Mme M irguerite 
FiViaere donna au personnage de Mademoiselle He-
louin la physionomie tour à tour «sentimentale, 
ambitieuse et féline, qui lui convient, comme Mme 
Klia.no de c.fnet imprima a celui de Madame Au* 
tory - sa note intéressée, < nuteli use et méchante ; 
Mniea Gabjr Stijrly et Feryès furent également par
faites dans I N resta de Christine et de Madame 
Vauberger, 

Un rot*; des hommes, figurait au premier plan 
M. LéuiT Segond. ex-pensionnaire de i'Ouéun, qut 
a imernrere le rôle de Maxime odiot avec une 
profonde conviction ot avec un talent accompli. 
Pour leur part, M Ougier tut un Monsieur de Bé-
vallan fat et prétentieux comme il tonvi^ni ; 
M. Georges ZHler un Monsieur Laroque iminrs-
slonnant; M. W. Gnilaln. un notaire Laubépin bien 
compris et hkt, ligure : M. E. Fournier, ua Alain 
a l'allure très naturelle; M. Lombard-, un Docteur 
Desmarets bien dans son rôle • M. P. Denneville, 
un Gaston rie LmWac indifférent sous 1 apparence 
«'ami sincère; M. Peirand, un Champteln rrussl. 
et M v. lionne, un concierge Vauberger neticmeut 

Ues applaudissements ont, â difîérentfs reprises, 
témoigne aux artistes la satisfaction des specta
teurs, ainsi que les chaleureux rappels qui ont 
suivi rhaque tableau. Celui do la tour d'Elven. 
dans lequel Mlle Aimée Ziska et M. Léon Second 
i»m été particulièrement pathétiques, a soulevé 
d enthousia-sW s bravo*. 

L'excellente troope de M. Georges Zeller 
donnera encore aujourd'hui lundi, deux représen
tations avec le •ncèes dinterprétation. La première 
eu matinée, a 3 heures précises, comporte : , i , e 
llossu eu le Potll Parisien -, le drame si in ter su sa ni 
et si émouvant, de MM. Paul Ferai et Anlcét Bour
geois. \ti programme de la seconde, en soir»", a 
s h. ii'j, figure la désopilante comédie en a actes. 
de MM. A. Sylvane ei Antre4 Bourgeois. « Tire-au-
Flanc ". qui sera précédée d'un charmant, lever de 
rideau, « Tic-à-Tic ». 

FABRIQUEDECERCUEILS 
H e n r i K U VE9H.E.84 , rue du Fontonoj, Ri 
GRAND MAGASIN AU PREMIER. Toléph. 2.11 

^ 1 

La Sainte-Cécile 
R O U B A I X 

—— Le Cercle Uojtrne a célébré dimanche sa 
patronne ^ainte Cécile par un traditionnel banquet 
qui réunissait, à i hMret, au local: daua la Salle 
Artistique de 'a rue des Ch-.mps, tous les éléments 
de cettt belle scK-iété. 

A la tr.ble d honneur se trouvaient JIM. Augus
tin Ou'bua, pié^ideiit; Mrrciqr, directeur du Cercle 
Moderne; Cnrettc,' président, et Gons, mxxniteur-
« ht-t cte la srwii'té de gymnastique la Patriote de 
Wattrelos- Milleville, vice-président; But-y, secré-
taire général; Ed. Dubus. secrétaire du Cercle Mo 
dente ; Duboii, secrétaire de la Fédération Eo-
publiciine; les membres du comité, etc. 

Le îenas, il -st presque superflu de le dire, a été 
•arpreiiit d une franeliu cordialité. Au Champagne. 
M Iiiiry FC K-ve et i>.icse en revue les étapes glo
rieusement franchies ru cours de l'année 1911. par 
le Cerke Moderne et rappelle, après les excursions, 
concerts, exécutions a l'Imposition, les succès 
remportés au dernier concours du 14 juillet, par les 
éléments du Cercle Moderne. 'M. Eury fait aussi 
allusion au récent concert, dans lequel la Patriote 
de Wattrelos. qui invte toujours ai volontiers son 
toncours, a obtenu un si !ée,i'ime succès avec un 
ballet si Lien réjjlé. Ceci, dit en terminant M. 
llury, prouve 'a vitali'é de la société, grâce à ceux 
qui la dirigent avec une haut^ compétence, no
tamment MM. -V Dubus et Mercier, que nous sou-
liattons voir lor<rtcmj»s encore à notre tête. (Ap-
pbudissem.nts.) 

l'n chaleoreax vivat est chajité à M i l . Dubus 
ki Mercier. 

M. Dubus remercie en quelques mots aimables 
t* ?e.u.hci'.e voir la société toujours de plus en plus 
grande i>rospér.té. 

M. Meri ier se (léclare heureirx de la marche 
nsi eiK'ci'v!" d:i Cerrie Mod*rn», félicite la commis-
sio*i dfi si;n paissant appui, demande aux socié-
laires J'ef.e assidiifl aux ri pétitions et formule 
l'eapotr, avec les élément, sérieux dont il dispose, 
de voir le OBTÇIO M^.ierne devenir aussi société 
sul»ven*i^nnée. (Bravos.) 

M. Milfeville, à son tour, rend hommape au 
talent et 'il dévonera*nt de M Mercier, qui tra
vaille avec âme au développement et ù la prospé-
rifé de la •ociét.Ç. M. F.. Dubus remercie les invi 
tés et la presse et propose d<> leur chanter un 
chûlciceux \ i v i t , ce qui est accepté à l'unanimité 
M. Oarctte dit quelques motR au nom de la Pa-
trîote de vVattrelos qui, d;t-il. a prêté et prêtera 
iotijnnrs en toutes circonstances son désintéressé 
coneehns. 'Vif, applaudissements.) 

Notro collaborateur répond aussi en quelques 
mots. La fête se continue par un concert au cours 
duque' on acclame de très bons chanteurs et se 
termine par un ba! intime des plus animés. 

^ 
SÛRETÉ GÉNÉRALE 

Par décret présidentiel du ?l décembre, sont nom-
me*, à i.L date du lea Janvier IÎ>12 : 

M. Faltsse, commir-saire sp-Vial adjoint a Paris, 
conni'i^sairii de -i•• (tisse à (.-, en rempacement 
de M. Cottignies, adîàis à ' retraite. 

M. 'Roua, commissaire spé tal adjoint à Nantes, 
an même titre à Jenmont. 

M. Saïujrain, cajtdidal civil admis, commissaire 
dé lo classe à Dunkerquc. 

M. t»anhi"z, eomntissaire fpéel-il adjoint a Paris, 
commissaire de .•.,• clanse a Bstalree. 

M. Walfrcl.it, rommissaire' de -ie classe à Hellem-
mes, élevé sur place a la 3e clanM, 

M. (uurtuf, coiuniis.-airc de 3c cl35s« à Lorient, 
commissaire do 9e classe à Armentieres. 

M, Canton, commissaire de '.'e classe au Creusot, 
commtfMire de -? ris me à Denntn. 

M Lenfant. commr-sairo snjéctnl adjoint à la Pré-
Nord, nomqié au mémo titre à Decazc-

Le Recensement et les Elections 
B r u x e l l e s , 31 décembre . — Les résu l ta t s 

d u r e c e n s e m e n t décennal en B e l g i q u e v ien
n e n t d'être p u b l i é s . C'est sur l e s chif ires 
qu' i l ind ique q u ' o n devra se baser pour fixe 
l ' a u g m e n t a t i o n d u nombre des d é p u t é s . 

L a représentat ion na t iona le e n B e l g i q u e 
e s t fixée à raison de un d é p u t é par 40.000 
h a b i t a n t s . L a C h a m b r e s e c o m p o s e ac tue l 
l e m e n t de 166 d é p u t é s ; e l l e aura 184 après 
l e s é l e c t i ons p r o c h a i n e s , so i t 18 e n p l u s . 

On devra créer é g a l e m e n t 9 n o u v e a u x 
s i è g e s s é n a t o r i a u x . L ' e n s e m b l e de l a p o 
p u l a t i o n d u r o y a u m e a t t e i n t , d a p r è s l e re
c e n s e m e n t , 7.'423-784 h a b i t a n t s , so i t u n e 
a u g m e n t a t i o n d e 700.000 h a b i t a n t s d e p u i s 
l e dernier r e c e n s e m e n t d é c e n n a l d e 1900. 

Le Roi des Belges malade 
B r u x e l l e s , 31 décembre . — L e R o i é t a n t 

l é g è r e m e n t g r i p p é , devra renoncer a u x ré
c e p t i o n s d u 1er j a n v i e r . 

L ' i n d i s p o s i t i o n d u R o i e s t l égère . L e 
S o u v e r a i n e s t fiévreux d e p u i s d e u x o u 
tro i s j o u r s ; i l a l a v o i x u n p e u rauque . 
Cet te affection p r é s e n t a n t t o u s l e s s y m p 
t ô m e s d e l a g r i p p e , l e s r é c e p t i o n s ! n ' a u r o n t 
p a s l i e u , afin d 'év i ter a u R o i t o u t e f a t i g u e . 

La Koraination des Bourgmestres 
Par arrêté royal inséré au _. r . M o n i t e u r » de 

dimanche , le roi a s i g n é la nominat ion des 
bourgmes tres dans les c o m m u n e s du royaume 
où il devait être procédé à cette nominat ion. 
N o u s relevons les nominat ions su ivantes : 

F L A N D R E O C C I D E N T A L E 

Arrondissement de Courtrai. — Aelbeke , 
Bonté H. ; A n s e g h e m , Valckc T . ; Autryve, 
B u y s s e n s V. ; B c l l e g h e m , Sobry J. ; Beveren, 
C o u s s e m e n t J. ; B i s s e g h e m , V a n t o m m e H. ; 
Bossuyt , Iserbyt H. ; Castor, Gerniers V. ; 
Courtrai, Reynaert A. ; Cuerne, Iserbyt A. ; 
Deer lyk , Renier T . ; D e s s e l g h e m , V a n h è u t -
te J. ; D o t t i g n i e s , Poullet J. ; G u l l e g h e m , D e 
Brie A. ; Heestert , Quatannens A. ; Helchin , 
Dc lbecquc J. ; Herseaux , Pol le t A ;' J leule , 
Goethals R. ; Hulste , ' Snoeck T . ; I n g o y g h e m , 
Decock E . ; L a u w e , D e Brandere C. : Luin-
g n e , Hecedez F . ; Marcke , le baron B é t h u n e 
K. ; Menin , Pardoen A. ; Moorsee le , Mulier 
L. ; Mouscron, D e n R e e p A. ; O o t e g e m , D e 
Bandere H. ; R e c k e m , Wicart J . -B. ; Rolle-
g h e m , Hcrbau L . ; Saint -Génois , Mul l ie A. ; 
Vichte , V e r h a e g h e A. ; Vrve-Saint-Eloi , Bou
lez P. ; W a e r e g h e m , Bouckaert J . -B . ; VVevel-
g h e m , van Ackere J. 

Arrondissement de Roulers . — Ardcye . V a n 
den B ù s s c h e C. ; Bcve^en-lez-Roulers , Vers-
traete C. ; Cachtem, Verstraete C ; Dadizce lc , 
Dewi t te R. ; E m e l g h e m , Vandcmoprte le E. ; 

•Gits, L i evens A. ; H o o g l e d e , Vereecke E. ; 
I n g e l m u n s t e r , D 'Hoore G. ; Moorse lede , 
B o n t a L. ; Oostn ieuwkerke , Vereecke D . ; 
Ouckffne, Verraes H. ; Ro l l eghem-Cappe l l e , 
L u y c k x H. ; Roulers , Mahieu J. ; Westroose-
beke , Forrez H. ; Wynckel-Saint-Eloi , F o u l o n 
H . 

Arrondis sement de Thie l t . — Aesee l e , M. 
IfReynaert S. ; C a e n e g h e m , M. Sierens A. ; 

oo l scamp, M. D e Wulf A. ; E e g h e m , M. V a n 
n Abeelc F . ; M a r c k e g h e m , M. Bey l s F. ; 

l e u l e b e k e , M. Goetha l s E. ; Oos troosebeke , 
Lambrecht E . ; O e s s e l g h e m , M. D e Pourcq i 
; O y g h e m , M. Walcarius C. ; P i t t h e m , M. 

- J S de ter Becrst E. ; R u y s s e l e d c . M. D ' H u -
Icttere E . ; Swevcze le , M. de Thibaul t de : 
o e s i n g h c F . ; T h i e l t , M. V a n de Vyverc E . ; ! 
ive-Saint -Bavon, M. Decorte A . ; W y n g h e n e , j 

1. le baron van der B r u g g e n F . 
Arrondissement d'Ypres . — Bas-Warneton, i 

.1. Joye H. ; Bece laere , M. Bayart J. ; Boe-
s i n g h e , M. de T h i b a u l t d e B o e s i n g h e E . ; 

a l l è g r e car i l lon je ta i t s e s airs g a i s s u r lfl 
v i l l a g e e n l i e s s e . 

N o u s p r é s e n t o n s o u nouveap. m a g i s j r a t 
n o s c h a l e u r e u s e s fé l i c i ta t ions . 

COURTRM 

INAUGURATION 
du nouveau locai du Musée 

Dimanche , a eu lieu, aux Grandes H a l l e s , 
l ' inauguration du nouveau local du M u s é a 
d'art industriel et décoratif e t d u M u s é e <rar 
chcolog ie . 

Le Col lège échevinal , représenté par M. 
Reynaert, bourgmestre ; MM, D e v o s , Ghyoot 
et Vercruysse , éci ievins, fait son entrée aux 
Halles , à 11 heures et demie , suivi de M M . Jj 
E u g . Nolf, D e Stoop, D e Bien, Kerckhof, r, 
Hop, Gil lon, DoutrUligne, Peel , R u y s s e n , j 
Vanneste , Sobry, anc iens consei l lers c o m m u - 1 
naux ; MM. Do Gryse,' Pee ters , Rob. Gi l lon , 
R e y n t j e n s et Van E e c k e , conse i l lers non ins 
tal lés ; M. V a n l e y n s e c l e , représentant ; iM. 
Ç\r . Vanhoutte , prés ident de la Société «les 
Beaux-Arts ; MM. Jos. La igne i l , E m m . Vie -
rin et Jos. D c m e e r e , membres de la C o m 
miss ion du Musée . 

C'est M. le baron Jos . de Béthune , coa« 
servateur des m u s é e s , qui reçoit les déréya-
t ions dans l ' immense salle de l 'é tage d e j 
Grandes Hal les nouvel lement restaurée o ù a 
lieu une réunion intime à laquelle les ancien»1 

et les futurs consei l lers c o m m u n a u x frater
nisent . 

Auss i tôt M. le bourgmestre Reynaert p r e n à 
la parole en ces termes : 

Mot rieur le baron, 

Vous demeurez ûdt'.e aux traditions familiale*, 
iiales. 

Comme votre plTe, .l'illustre mémoire, vona 
vous cotisacî'ëz,à 1 art et vous en êtes l'un des plut 
fervents propnuateurs. 

Apre* vous être dévoua À augmenter par det 
contributions multiples !e modeste dépôt d'aroheo-
Jo^ie. installé qa^oere encore dans l'una de* tour* 
Ju Broel, vous avez organisé, en 19C2, une expo-
ciition que vous avez aénommée : Courtrai à t ia -
*er* les .'ges. 

Le titra était ju«te, nullement prétentieux. 
L .̂ io'.ile des visiteurs a pu y admirer des ri

chesses en S'':'p'l nombre appartenant à toutes les 
pluises de l'hi*toir« ds notre ville, insoupçonné»* 
jusque la, ignorées même des connaisseurs l es 
ini'-.ux documentes. 

Et» voilà que vous nous procurez maintenant lft 
délicate jouissance d assirtei* à l'ouverture d'une 
exposition artistique uouvell.', non plus, comme l e 
première, limitée et pas^a^d-re, mais durable^ e t 
permanente; à l'iriau£urution d'un musée vérita
ble qui pjondra plavo paxnti les plu* beaux dej 
pays. 

Grâces vous en i»oient rendues, Monsieur le fce-
ron doublemeut et triplement. 

Ca* De musée est vot.re a-uvre. 
Voua l'avez conçu et créé. 11 n'existait pas; voua 

I avei fait exister et enrichi de tous les dons" qui 
forment sa parure. ' 

VOJS y avez ressuscité à la lumière tous ceB 
objets d'antique provenance découverts dans l e 
sol conrtraisien ot du même <;oup vous avez erpoeé 
à l'œil do l'oiKican et de l'artiste, avide d'appren
dre, les ini^ricats d'art industriel, «"rtîs de mains 
courtraisicimes et di^Tics par l'éclat de taux per
fection, de servir de types et de modèles. 

C'est ainsi notaoïruent que vous avez eu la bonne) 
fortune de réunir une collection de toiles damas
sées absolument unique en Belgique. 

Par que: prodige de travail, par quelle dépense) 
de peines, de re.'heres^ei et d argent êtes-vous par
venu à C43 ivsul at qui mérite l'admiration et l a 
louante do toii5 ! 

Je, ne le dirai pas. catr pour le dire il me fau
drait faire un d'scours. et il a été convenu que je. 
n'en ferai* point 

Je finis donc «n disant en-ore wne fois et s inv 
pement : Merci, Monsieur le baron, merci ! 

A ce d i scours , v ivement applaudi , M , le] 
baron de Béthune répond : 

Messieurs, 
Vous me rappelez qu'il avait été convenu de ne) 

pas faire ici de longs discours. 
l'ernn M. z-inoi cependant do faire une exception 

à cette convention pour rendre à chacun ce qui lut 
revient et le remercier suivant ses mentes. 

Tout d'abord il me faut adresser eu nom de l a 
Commission nos plus sincères remercîments, a 
vous-même. M. le lioer^rwesire. ainsi qu'aux hono
rables membres du Collège échevinal et du Conseil 
communal. Si le Musée que nous! inaugurons au-

i. •", ' „ „ u r . r~ „ i i M r~ „„. . lourd'hui pourrait je placer parrm les principaux 
i B n e l e n , M. H u y g h e P : Crombeke , M. C o e n e i U u p i y s £ s , m f , n ^ r c e q u 0 v o n s ^ ^ à 

! P. ; D i c k e b u s c h , M. Heugebaer t A. ; Dra- ; n o t r e (lisnosiiion cette antique salle des Halles et 
j noutre , M. Lcuf J. ; E lverd inghe , M. le c o m t e i q u e vous ne nous avez pas ménîfcé vos subsides. 
' Mouchct de Battcfort de Laubesp in C. ; Ghe- : si noire lionorable ïke-présldent, M. Moramaert, 
i luvelt M Vuyl s t eker J. : Ghe luwe , M, P v p e • délègue (lu Gouvernement auprès de la Commis-
1 H • Hol l ebeke M T h e v e l i n J. : H o u t h e m . M. \ -s'o" «m Musée, avait pu assister à cette séance, 

Lc terme J. ; K e m m e l M Bruncel de Mont- ; * » $ £ £ £ T Z X ' ^ ^ V ^ l n S T e , 
pc iher G. ; Locre , M. Platevoet P. ; M e s s i n e s , | d u ' .r , . . l v .u , c o n l l n i , a , u n prédécesseur. M. Fran-
M. Victoor E . : N e u v e - E g l i s e , M. Ti tcca A. ; 
Oostv leteren, I I . Carmyn A. ; Pasrhendae l c , 
Bayart C. ; P loegs teer t , Thcrry R. ; Pope-
r inghe . v a n Merris F . ; R e n i n g h e l s t , Six G. ; 
R o u s b r u g g h e - H a r i n i g h e , F v e s P. ; St-Jean, 
n t. A \n _ « , . , ' _ ù - i - , „ A~ T ,r,^,;„» a h l , ' a voulu nous coniier une parue de ses | D o c h y A. ; V l a m e r t . n g h c Van de Lanoitte^- b f ( , a u x e | a a t M j j ( , | é u n e u o ( e a e M n t o ^ e t 

| E . ; \ o o r m e z e e l e . M. Bail leul J_; U a r n c t o n , i g a l c u , d a n s | c s d j r f t , u , - „ compartiments du Musée. 
M. Godtschalck A. ; U a t o u . M. Brutsaert C. ; j j , . ,|,,,, tx,,,1Uer ensuite le souvenir de notre pré-
Wervicq, Verhacg l i c A. ; Wcstoutrc . Becuwe sident, M. Léopold De Geyne. un des pionniers de 
H . ; Westv le teren, D e b e r g h C : Woesten , Van- ! la première heure. Il est en cftet, avec M. le Mt 
nes te F". ; W u l v e r g h e m , L e m a h i c u E. : Wyts-
chaete . V a n E e g r o o A. ; Zantvoorde, M. L a u -
mosn ier J. ; Zi l lebeke, M. le baron de Vinck 
G. ; Zuydschote , M. Decorte H. 

F L A N D R E O R I E N T A L E 
Arrond i s sement d'Audenardc. — A u d c -

narde, M. Raepsaet P. 
H A I N A U T 

Leuze , M. E . Derba ix ; T o u r n a i , M. l e ba
ron St i énon du Pré. 

prédeces 
cotte, qui tous deux nous ont largement soutenus 
par les subsides du Gouvernement. 

Apres avoir remercié lis pouvoir* publics. Je dots 
aussi un mot de gratitude aux iniliativcs privées! 

Et tout d'abord à la SiKiélé des Beaux-Ails qui 
ses ta

rte 

LES 

C'est aujourd'hui 1er Janvier, en nmtinée à 
.1 li. lit, et en soirée â s h. I/S, que seront données 
los deux dernières représentations de : « Quand 
•Unie • ou les Heruf de la Lésion Etrangère a, pièce 
i grand spectacle en 7 tableaux lau î l e aire de 
itnuliaiN-Fontenoy). 

I.es représentations d'hier ont été un véritable 
triomphe, et le ridiuu t'csl relevé trois ou quatre 
fois après les deuxième, troisième^ quatrième et 
septième acies. C'est un spectacle do tout premier 
orrt*:, supérieur.ment interprété. 

W a l l o n en permanence, rue Richard Lcnoir. 25. 
TOURCOING 

AU THEATRE MUNICIPAL 
Z-a matinée de dt-navrhe — Comme nous voulons 

être siaceM en toutes circonstances, noue ne dissi
mulerons pas la déception que uous avons éprouvée 
en écoutant hier « Les caltimbai>ques ». L'œuvre 
charmant* d'Oidonnean avait reçu ici, il y a quel
ques années, .me interprétation dont nou s avions 
e,aidé. un agréable souvenir et qui nous a amené 
à faire une comparaison toute au désavantage de 
celle donnée hier. 

M. Davt-sne est un excellent comédien, nous 
l'avons proclamé mais il est un fort piètre chan
teur et le rôle du « Grand Pingouin • ne lui con
venait nullement, i * partenaire, Mlle Vial, exa
géra peut-êtrei*i personna ï e de la saltimbanque 
m Manon ar*a**MLeavoBe bien qu'il ne s'a.çit pas 
d'une duehesse, m/ais en tout il y a des nuances, 
et aussi pourquo; ce* l'hevrottements dans la voix 
qui finissent pas fatiguer lis oreilles des audi
teurs 'i 

'Je n'est pas à dire pourtant que tout ait été 
critiquable au même d*cré. Mlle D Hermanoy nous 
a présenté une c Suzanne » très touchante et elle 
a chante tont le rôle avec infiniment de goût. M. 
Donnay lui a donné la réplique, en € André » et a 
obtenu son succès habituel. Enfin. M. Rondel a 
fait un • Paillasse > aussi déluré que sentimental 
au dénouement et a fort bien tenu le rôle. 

*Nous nous plûmes à constater aussi que la mise 
en Ken* était soignée comme de coutume et que 
l'orchestre et 'a figuration ont contribué à donner 
de Ventrain à 1» pièce. 

Aujovjrd-hui lundi, 1er janvier, à l'occasion 
du premier jour de l'an, deux grande? représenta
tions : « La Veuve Joyeuse », opérette en 3 actes 
musique de Franz Lehar. — Le soir, à 8 heure* 
et demie: « Le* Salt :mbanques », opérette en 3 
actes et 4 taibleaux. musique de Louis Ganne Au 
.V tableau : Défilé- eoi cirque, grand ballet, fanfare 
star la scène. 

WO^D 
L'AUTO MYSTERIEUSE DE WATTEN. — L'en 

'Uiuto. ouvert* M sujet do la mystérieuse auto do 
wattea, continue. 

Ainsi Que noua l'avons dit. on n'a absolument 
ri^n trouvu dans la voilure. 

LK-UX version? cireuient. D'après les uns. U no 
s'asftralt que d'une affaire» de fraude. D'après l*w 

uTres, les Mystérieux automoMIlstM ne seraient 
autres crue têt auteurs rtc 1 audacieux attentat de 
Ja rue Amlem-r. 

Quoi qu'il f*n toit, cette affaire passienne l'opi-
Olon piihllquc. 

Le bruit, court en dernière heure qu'un Individu, 
disant, MI nemmer Odillion Broutei, s'est présenté, 
samedi après midi, a Wattcn, pour reelamer l'auto 
ijui lui appartient. 

NÉCROLOGIE 
Les funérailles de M. le comte Jean de Caffa-

roIlLjj ancien déimté de l'Aisne, ont été célébrées. 
merfredi, en l'éirlise paroissiale de LesclKiie, au 
niilTeu d'une nombreuse i;ssi<!ance. 

Nous apprenons la mort de M. Desmarieres, 
maire, de Vorquin, decéde à. l'âge de 43 ans. 

PAS-DE-CALAIS 
CRAVE ACCIDENT A FERQUES. — Deux ouvriers 

réparaient un co^casseur aux carrières de Ferques, 
quand la machine se mit en marche. L un d'eux, 
M. Lenoir, 37 ans, fut happé par le volant; i l eut 
la poitrine broyée. Son éiat est désespéré. 

-^ 
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POUR LA F A M I L L E BTTRALE. — Pour con
solider la t'amilie rurale nos bons députés ont voté 
tant de mauvaises loif, ont, en un jour de luci 
dite, adootô un projet de M. l'abbé Lemire per
mettant aux oliefs de famille gui veulent assurer 
l'avenir de constituer de» < biens de famille in 
saisissablee a. 

Jusqu'ici un çuide manqiuait. qui fut à la fois 
à la portée de toutes les bourse* et réellement pra
tique. La < Cnronique sociale de France » vient 
d'en éditer un an prix de 0 fr. 25. En le fai
sant, M. Faucoup ne s'est pas proposé de pro-jver 

I lex.^llerrre de 1 institution. 11 a supposé qu'elle 
\ était admise, il s'adresse à ceux qwi l'ayant admi

se, veulent U réaliser noar réaliaer pour eux-
I mêmes. Son guide contient tout simplement le 
j narration dos démarche* à faire pour instituer • un 
1 bien de famille insaisissable », le texte des difTé-
I rente actes qu'il faut établir et le chiffre des dé 
t penses qui accompagnent nécessairement les unes 
i et ies autre*. 
J II n'eet pe* une dissertation, c *6t un guide pra-

Un meurtre à Marchienne-au-Pont 
SUICIDE DU COUPABLE 

D i m a n c h e m a t i n , à neuf h e u r e s , u n d r a m e 
s 'est dérou lé à M a r c h i e n u e - a u - P o n t d a n s l e s 
c i rcons tances s u i v a n t e s : 

P e n d a n t q u e l q u e t e m p s , u n n o m m é Fran
ç o i s G u s t i n , 2 i a n s , v i v a i t e n c o m p a g n i e 
d 'une fille de i S a n s , A l i c e Bourlard . 

A la s u i t e d ' u n e quere l l e s u r v e n u e il f a 
u u m o i s , la fille a b a n d o n n a s o n a m i , pour, 
rentrer c h e z s e s p a r e n t s , p lace d u N o r d , 
à M a r c h i e n n e - a u - P o u t . 

G u s t i n ne p o u v a i t s e conso l er de cet 
a b a n d o n . D i m a n c h e m a t i n , vers neuf heu
res , il s e p r é s e n t a i t c h e z l e s Bourlard , 
s o u s p r é t e x t e de réc lamer c e r t a i n s obje ts 
q u i l u i a p p a r t e n a i e n t . A p e i n e e n p r é s e n c e 
d ' A l i c e Bour lard , i l la s o m m a de reprendre 
la v i e r - c o m m u n e . E l l e s 'y refusa. G u s t i n 
s o r t i t ' d e sa p o c h e un revo lver et fit feu 
sur l a j e u n e fille, q u i fut a t t e i n t e à la tê te . 
E l l e t o m b a . C r o y a n t l ' avo ir t u é e , G u s t i n 
tourna s o n a r m e contre l u i - m ê m e e t s e 
brûla la cerve l l e . 

S o n c a d a v r e a é té transpor té à la mor-
jrue. Q u a n t à l a j e u n e fille, s o n é t a t e s t 
très g r a v e . 

Les marins du steamer " Zsobruggt ' 
en conflit avec leur capitaine 

B r u x e l l e s , 31 d é c e m b r e . — L ' é q u i p a g e d u 
« Zeebrugge> i ( e x A r i z o n a ) , s t e a m e r affrété 
p o u r porter -aes a r m e s et d e s m u n i t i o n s a u x 
r é v o l u t i o n n a i r e s d u P a r a g u a y , par s u i t e 
d ' u n différend a u suje t de leurs' g a g e s , a 
a t t a q u é e n j u s t i c e l e s a r m a t e u r s b e l g e s . 

U n d é p u t é d ' A n v e r s d e m a n d e r a au Par
l e m e n t de s e x p l i c a t i o n s a u g o u v e r n e m e n t 
a u s u j e t d e ce t t e affaire. 

HERSEAUX 
M. A . P O L L E T , B O U R G M E S T R E . — 

O n appr i t , d i m a n c h e à m i d i , la n o m i n a t i o n 
d e M. A. P o l l e t , brasseur , domine p r e m i e r 
m a g i s t r a t de la c o m m u n e . Cet te n o u v e l l e j m a i n , boucher-cabaretielr, rue d e L i l l e , aoo . 

nisire Vandcnpeerebootu. le seul même de la Cona» 
mission. qui a pesé, il y a quarante ans, les ton-
denuiiN Uu Mu>ée. -

C'est ensuite un plaisir et même un devoir poux 
moi île partager les éloges qu.- vous avez bien 
voulu m'adresser avec les membres qui ont con
tribué en ces derniers mois à l'organisation de 
noire nouveau Musée. Je cite notamment M. Emm. 
Vierin, M. Jos Laipucl et M. Jos. Demeere* qui 
ont répandu cette îme note d'art et ce délicat sen
timent d'estnetique dans les différents stands d*j 
nos collections. 

11 iuiporie enfin d'exprimer notre sincère grati
tude envers M. Pierre Denhaudt, qui uous a confie 
la collection si rare de coqs de montres et de mon
tres, ces microbes si artistiques de l'art de l'hor
logerie. 

J'aurais du commencer en toute galanterie par 
reniert 1er Mme Jos. Laigneil qui s'est inscrite l a 
première sur la liste îles donateurs du nouveau 
Musée en nous offrant hier les charmantes et pré
cieuses ligurines de crèches que vous verrez tantôt. 

Je leiii'.ine eu exprimant loi souhait de voir nos 
Industriel? courtraisiens retirer de ce Musée tout 
le profit qu'ils y peuvent trouver. Nos coUectiona 
leur fourniront mie ample moisson d'artistlqnea 
modèles appropriés aux industries qui font la for
tune de notre bonne ville. 

Puisse aussi nos ouvriers venir puiser ici on sti
mulant pour leur activité et soutenir ainsi le re
nom de l'industrie rourtraisienne dans la lutte, at 
vive aujourd Uni. pour lo pain de chaque Jour. 
(Applaudissements.) 

M. le baron de Béthune condui t ensu i t e l e s 
invites dans la s p a c i e u s e sal le tout e n d o n n a n t 
des expl icat ions très in téressantes sur d i 
verses col lect ions . 

Il es t imposs ib le de nous étendre pour l e 
moment sur cette insta l lat ion m e r v e i l l w s o 
par le nombre , la d ivers i té et la rareté d e s 
objets qui y sont étalés avec tant de m é t h o d e 
et de goût artist ique. 

N o u s ne pouvons mieux faire que d ' e n g a g é s 
les amateurs de vis i ter ce m u s é e d'art et d'ar
chéo log ie dont Courtrai , avec ra i son , aura} 
beaucoup d'honneur . 

M E N I M 
M. L E D O C T E U R P A R D O E N , q u i o c 

c u p e l e p o s t e d e b o u r g m e s t r e d e l a v i l l e 
de M e n i n d e p u i s s e i ze a n s , v i e n t d e v o i r 
renouve l er s o n m a n d a t , par arrêté r o y a l . 
pour u n e pér iode d o h u i t a n s . 

Cet te n o u v e l l e sera c e r t a i n e m e n t b i e n ac 
c u e i l l i e par la p o p u l a t i o n , car e n t o u t e c ir 
c o n s t a n c e M. le b o u r g m e s t r e P a r d o e n n*» 
m é n a g é ni s o n t e m p s ni sa s a n t é , p o u r ae 
rendre u t i l e à s e s c o n c i t o y e n s . 

N o u s lu i a d r e s s o n s n o s b i en v i v e s fé l ic i 
ta t ions . 

B R I S D E C L O T U R E . — D e s malfaiteur*} 
on t , d i m a n c h e m a t i n , v e r s d e u x h e u r e s , 
br i sé u n e part ie d e s c a r r e a u x de v i t r e s d e 
la v i t r i n e d u m a g a s i n d e M. H i l a i r e S a -

fut accue i l l i e avec jo i e , l e n o u v e a u bourg
m e s t r e j o u i s s a n t d ' u n e rée l le s y m p a t h i e au
p r è s de t o u s s e s c o n c i t o y e n s . 

D e retour d ' u n v o y a g e , M . P o l l e t fu t 
l 'obje t d 'une j o y e u s e m a n i f e s t a t i o n de la 

rrt de s e s a m i s q u i v i n r e n t l e c o n g r a t u l e r 
l a m a i s o n c o m m u n a l e , p e n d a n t q u ' u n 

D e l ' e n q u ê t e o u v e r t e p a r l a p o l i c e , jjejfjj 
«tuteurs de ce bris d e / c lô ture n e tarderont 
p a s à être d é c o u v e r t s , car i l s ' a g i r a i t d ' u n e 
v e n g e a n c e . 

M. H i l a i r e S a m a i n e é t i m e le p r é j u d i c e 
q u e lu i o n t c a u s é c e s i n d i v i d u s , à u n e c i n 
q u a n t a i n e de francs 
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